Port  mit  quil  y a lien  À indemnité  vis-à-vis  des  Jieurs 
Debacque  frères , Chapellon  à"  Troiichaiid 
qui  renvoie  au  Pouvoir  exécutif  la  liquidation  de  cette 
indemnité.  • . T 

Donnée  à Paris , le  19  Décembre  1790. 

T . . , ^^.7' 

Xl/OUIS,  par  la  grâce  de  Dieû^  éc  par  la  Loi  confiitu- 
tionnelle  de  l’Etat,  Roi  des  François:  A tous  préfens 

& à venir;  Salut.  , 

> ^ 

^ L’Assemblée  Nationale  a décrété,  & Nous 
Avouions  &.  ordonnons  ce  qui  fuit  : 

Décret  de  l Assemblée  Nationale, 
du  ly  Décembre  lyÿo. 

X_i’ A SSEMBLÉE  Nationale,  après  avoir  entendu  le 
rapport  de  -fes  Comités  Diplomatique , d’AgricuIturc  & de 
Commerce  réunis  ; 

Confidérant  que  le  but  de  toute  affociation  politique 
eû  la  confervation  des  droits  du  Citoyen , & qu’une  jude 
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indemnité  eft  diie  à celui  dont  l’intérêt  particulier  a été 
facrifié  à des  confidérations  d’utilité  générale; 

Décrète  qu’il  y a lieu  à indemnité  envers  MM. 
Debacque  frères  , Chapellon  & Troiichaud , & renvoie  au 
Pouvoir  exécutif  pour  liquider  cette  indemnité , d’après  les 
comptes  & pièces  juftilicatives  qui  feront  remifes  par  ces 
Armateurs,  pour , fur  le  compte  qui  fera  rendu  à l’Affemblée , 
de  cette  liquidation , être  par  elle  affigné  le  payement  des 
fommes  accordées , ainfi  qu’elle  avifera. 

Nous  avons  fandionné,  & par  ces  préfentes , fjgnées  de 
notre  main,  fandionnons  le  préfent  Décret.  ’ , 

Mandons  & ordonnons  à tous  les,  Tribunaux,  Corps 
adminidratifs  & Municipalités , que  les  préfentes  iis  faffeot 
tranfcrire  fur  leurs  regiftres  , lire,  publier  & afficher  dans 
leurs  refforts  & départeinens  refpedifs , &.  exécuter  comme 
Loi  du  Royaume.  En  foi  de  quoi  Nous  avons  fighé  & fait 
contrefigner  cefdites  préfentes , auxquelles  Nous  avons  fait 
appofer  le  Sceau  de  l’Etat.  A Paris  , le  dix-neuvième  jour 
du  mois  de  Décembre  , l’an  de  grâce  mil  fept  cent  quatre- 
vingt-dix  , & de  notre  règne  le  dix-feptième.  Sig?ié  LOUIS. 
Et  plus  bas,  M.  L.  F.  D ü P O R T.  Et  fcellées  du  Sceau  d« 


l’État. 


A PARIS,  DE  L’LVIFRIMERIE  ROYALE.  1790. 


